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C4ARGILE


Un concentré de bienfaits pour


votre santé, votre beauté et votre maison
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Les différents types d’argile (kaolin, smectites, attapulgites...) ont de nombreuses vertus que vous pouvez mettre à profit :




	
Pour votre santé : réguler les troubles digestifs, soulager les troubles ostéo-articulaires, apaiser les affections ORL, buccales et dermatologiques, lutter contre la fatigue et la déminéralisation, cuisiner sainement...


	
Pour votre beauté : réaliser des soins « maison » 100 % naturels tels que masques pour le visage et les cheveux, démaquillants, maquillage, shampooings, bains d’argile, déodorants, dentifrices...


	
Dans votre maison : rénover, construire, décorer, nettoyer...


	Dans votre jardin et pour un usage vétérinaire.





Cet ouvrage combine astuces, conseils, recettes et modes d’emploi testés et validés.




Reporter-photographe pour la presse, formée à la naturopathie, Nathalie Cousin exerce également, en Touraine, l’hypnose thérapeutique. Elle a écrit une quinzaine d’ouvrages dans le domaine de la diététique et de la santé naturelle, aux éditions Rustica, Delville et Albin Michel. Elle est également l’auteur de Brocoli et autres crucifères, dans la même collection.


L’ouvrage a été validé par Carole Minker, directrice de la collection, Docteur en Pharmacie et en Pharmacognosie.
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5À maman, merci pour ton amour et ta présence.





7Avertissement



Le contenu de ce livre ne peut en aucun cas constituer un traitement pour quelque affection ou pathologie que ce soit. L’utilisation des argiles doit s’inscrire dans une hygiène de vie saine, notamment un régime alimentaire équilibré et une pratique sportive régulière. Toute affection ou pathologie nécessite la consultation d’un médecin. N’arrêtez en aucun cas votre traitement sans avis médical.





9Introduction



Et si la vie avait commencé dans l’argile... Une équipe de scientifiques américains de l’Ames Research Center (la NASA) soutient une hypothèse selon laquelle la vie sur la planète Terre aurait pris naissance dans l’argile plutôt que dans ce qu’on surnomme joliment « la soupe originelle ». La recherche a porté sur l’action de la montmorillonite comme catalyseur au niveau des acides nucléiques. Par ses propriétés de charge négative et de pH spécifiques, cette argile a montré sa capacité à catalyser une réaction d’activation des acides nucléiques permettant la formation d’ARN, une molécule qu’on suppose être à l’origine de la vie. La NASA évoque par ailleurs la découverte d’argile sur la planète Mars, ainsi que de montmorillonite. La présence de cette argile sur Mars laisse planer l’hypothèse qu’un processus similaire permettant à une substance minérale d’activer biologiquement des molécules organiques, et donc de générer la vie, pourrait exister... En tout cas, la Bible ellemême fait naître l’homme de la terre...


L’argile et l’homme entretiennent, il est vrai, un rapport très étroit. Il s’agit effectivement de l’un des plus anciens matériaux naturels utilisés par l’être humain. Elle a pour elle des qualités exceptionnelles : une structure très 10particulière qui lui permet de se déformer, de se transformer, d’adhérer, de couler, de glisser, de fixer, de transporter et relâcher des substances comme de l’eau ou des minéraux mais aussi des microbes ou des polluants...


Ce fabuleux produit offert par la nature, riche en oligoéléments et minéraux, répond à de nombreuses indications, de la santé humaine à la santé animale en passant par la construction, l’entretien de la maison, la beauté, le jardin, sans compter des applications industrielles...


Écologique, efficace, sain, facile d’emploi, c’est un des produits naturels indispensables dans la trousse à pharmacie, les tiroirs de la salle de bains ou de la cuisine mais aussi au garage ou dans l’atelier !





11CHAPITRE 1



À la découverte des argiles


Qu’est-ce que l’argile ?


L’argile est un matériau naturel, d’origine géologique... bien que les scientifiques soient aujourd’hui capables de synthétiser des argiles, pour un coût encore très élevé par rapport au coût de revient des argiles naturelles.


L’argile est un terme générique qui regroupe un ensemble de roches sédimentaires, de la famille des cristaux, caractérisées par leur forte teneur en substances minérales, tout particulièrement en silice – qui représente environ la moitié de leur poids (avec une variabilité d’un type d’argile à l’autre) – mais aussi en aluminium, en magnésium, en fer... Il n’y a donc pas une argile mais des argiles, c’est-à-dire des mélanges divers de minéraux naturels, présentant des caractéristiques principales communes : finesse, fragilité, plasticité (c’est la capacité de se déformer sans rompre), propriétés adsorbantes et absorbantes, durcissement à la cuisson, etc. C’est précisément leur remarquable sensibilité au milieu (hygrométrie, température, pression, etc.) qui 12leur confère une constante dynamique (responsable des divers états de l’argile et de l’évolution de ses indications).




Un peu d’étymologie


Le mot « argile » dérive du latin argilla, est aussi à relier au mot grec argillos, lui-même dérivé en lien avec argos, terme grec qui signifie blanc. On peut supposer que cette blancheur associée à l’argile est en rapport avec la couleur des kaolinites utilisées dans les céramiques.





L’argile est un matériau de nature double : ordonnée à l’échelle microscopique et désordonnée à l’échelle macroscopique. Les constructions argileuses peuvent être d’une grande stabilité, résister au temps, pendant même des millions d’années... et se transformer facilement et rapidement, en particulier par contact avec l’eau.


Les différentes catégories d’argile se définissent selon la nature et la proportion des minéraux associés (argiles calcaires ou sableuses), de la texture de la roche, de son aspect (argiles bigarrées, argiles à silex, etc.), de ses propriétés, de son contenu en matière organique ou encore de l’utilisation qu’en fait l’homme (argiles réfractaires, marnes à ciment, terre à foulon, argiles à dégraisser), etc.




13Silice et organisme


Dans le corps humain, la silice est un oligoélément qui participe à la composition du collagène, de l’élastine, à la santé de tous les tissus de soutien de l’organisme. Elle s’avère utile pour prévenir le développement de l’athérosclérose, de la décalcification, de l’affaiblissement des phanères, de problèmes dermatologiques liés à un manque de collagène, donc de souplesse et d’élasticité (par exemple dans le cas des vergetures où la peau craquelle au lieu de s’étirer).





Composition chimique et structure de l’argile


L’argile a beau être utilisée depuis des milliers d’années... elle n’en demeure pas moins l’un des minéraux les plus difficiles à analyser ! La petitesse de ses particules, de diamètre inférieur à 2 micromètres (le micromètre correspond au millième de millimètre), les rend en effet invisibles à l’œil nu comme à la vision agrandie par une loupe... et les place même aux limites de résolution des appareils de microscopie optique.


C’est seulement au XXe siècle que les progrès de la technologie ont permis aux scientifiques de pénétrer la structure de l’argile, grâce à des techniques pointues telles la diffraction des rayons X, l’analyse thermique différentielle ou la spectrographie infrarouge.


14La majorité des minéraux argileux sont des phyllosilicates ou silicates hydratés phylliteux, termes qui désignent leur caractéristique structure en phyllites, aussi nommés feuillets. Chaque particule d’argile est constituée d’un empilement de quelques dizaines ou centaines de feuillets, un peu comme les pages d’un cahier.


La constitution chimique, l’épaisseur et l’écartement de ces feuillets définissent le type minéral de l’argile et donc ses propriétés. Les surfaces et les bordures de chacun de ces feuillets constituent des zones propices à la fixation d’ions ou de molécules, par un jeu d’équilibre et de déséquilibre des charges électriques. La multiplicité de ces feuillets crée une formidable surface disponible pour des réactions chimiques, stimulées par le jeu des charges électriques. La surface totale varie selon les argiles, allant de 10-30 m² par gramme pour une kaolinite à 700-800 m² pour les chlorites et les smectites. La surface totale disponible est maximale pour les smectites, près de 850 m² pour 1 g !


Les avancées scientifiques dans la connaissance de la structure et de la composition des argiles permettent de comprendre les qualités attribuées traditionnellement à ce matériau et les usages empiriques qui en sont faits. La surface totale des feuillets est ainsi particulièrement propice aux échanges, à l’association, à l’absorption et à l’adsorp tion d’ions et de molécules... Ce n’est donc alors pas l’argile elle-même qui possède une propriété thérapeutique 15mais la substance qui lui est associée. De la même manière, les propriétés magnétiques parfois attribuées aux argiles ne relèvent pas directement de la composition type des argiles mais de particules métalliques magnétiques qui s’y sont trouvées associées.


La structure en feuillets est aussi à l’origine de l’effet « barrière ». Elle permet aux argiles de créer des barrières imperméables aux liquides comme aux gaz (donc à l’eau comme à l’air) et, ainsi, de protéger l’organisme du contact avec un milieu pollué. Cette qualité permet aussi de priver d’air des micro-organismes qui, s’ils sont aérobies (c’està-dire ayant besoin de la présence d’air, et en particulier d’oxygène, pour croître), ne peuvent pas se développer.


Une petite partie des minéraux argileux sont des pseudo-phyllites et sont dits fibreux, car les feuillets sont discontinus et forment des sortes de rubans. Ces argiles regroupent la sépiolite et l’attapulgite ou palygorskite. Le chrysotile entre également dans cette catégorie mais est très dangereux et ses usages sont réglementés : c’est un composant de l’amiante et sa structure comprend des fibres qui ont une action cancérigène sur le poumon.



16Notions de géologie : comment s’est formée l’argile ?



Histoire de roches...


Imaginez cette énorme masse de matières en fusion qu’était autrefois la planète... puis la mince couche qui se forme par refroidissement à la surface de cet amas... et des substances lourdes comme les métaux qui s’enfoncent alors à l’intérieur, laissant en surface des matériaux qui, en se refroidissant et en durcissant, vont former les roches et les minéraux. La croûte terrestre comprend en fait trois grandes couches solides : la plus profonde est celle qui tapisse le fond des océans avec principalement du magnésium et du silicium, la deuxième constitue la croûte continentale où l’on trouve silicium et aluminium, deux minéraux entrant largement dans la composition de l’argile, enfin la zone superficielle est composée de sédiments.


On distingue trois grands processus de formation des matériaux argileux, qui peuvent se juxtaposer. Le premier est la simple décomposition par érosion (pluie, vent, gel, dégel, vagues, flore...) de la roche-mère, notamment dans les massifs montagneux. Les plus petits fragments, les minéraux argileux, peuvent alors soit former un gisement sur place, soit être transportés par ruissellement jusqu’en des zones où ils vont s’accumuler, par exemple au fond 17d’un lac, d’une lagune, d’un océan ou d’une mer. Au fil du temps et du poids des sédiments qui s’accumulent, les argiles peuvent finir par se compacter... et connaître encore un destin très mouvementé par le jeu des plaques tectoniques qui peuvent faire remonter à la surface des couches argileuses.


Les roches argileuses sont présentes presque partout à la surface de la planète, mais leurs propriétés et leur composition diffèrent selon les conditions dans lesquelles elles se sont formées.


La nature des roches-mères et le climat vont engendrer des minéraux argileux différents. Une roche acide, de type granit, engendre de la kaolinite alors qu’une roche basique, comme le basalte, engendre plutôt des smectites.


Ainsi, en climat froid, où l’altération est faible, les minéraux argileux ont une composition proche des minéraux de la roche d’origine (c’est le cas des illites et chlorites), ils sont dits « hérités » de la roche-mère. En climat chaud et humide, l’hydrolyse est forte et donne plutôt des kaolinites et des smectites. En climat tempéré, les processus d’altération sont modérés, entraînant la création d’argiles de type illite, chlorite ou vermiculite. La topographie peut aussi jouer un rôle dans la composition des argiles : une zone pentue, avec un fort drainage de l’eau, va entraîner la formation de kaolinite. À l’inverse, en un milieu confiné de type cuvette se forment plutôt des smectites, par concentration.


18Le deuxième processus de formation est ce que les scientifiques appellent la néoformation où le minéral argileux se forme par combinaison de substances transportées par l’eau du sol. Le troisième mécanisme est un processus de transformation où des minéraux évoluent par dégradation ou aggradation d’ions minéraux argileux.


L’homme et l’argile, une longue histoire


La céramique constitue le premier art du feu, avant le travail des métaux et du verre. Ce mot est dérivé du grec keramos qui signifie argile. À partir du moment où l’homme a appris à cuire l’argile, il a pu concevoir toute une série d’objets. Les premiers en terre cuite remontent au paléolithique (entre 25 000 et 29 000 ans avant Jésus-Christ) : ce sont des représentations humaines ou animales qu’on suppose destinées à un usage cultuel. C’est à partir du néolithique, lorsque les hommes se sédentarisent, qu’ils se mettent à produire des objets à partir de la terre cuite : cruches, plats, urnes, etc., une production utilitaire qui n’a jamais cessé.


Berceau de notre civilisation, les peuples antiques du Proche-Orient et la Chine ont donné à l’argile ses lettres de noblesse, faisant de la terre argileuse le premier support 19d’écriture connu. Les premières bibliothèques et archives humaines étaient donc... en argile !


Ainsi, la Mésopotamie a laissé sur des tablettes d’argile des traces d’écriture datées autour de 3 000 ans avant Jésus-Christ. Les hommes utilisaient la terre argileuse pour y graver, à l’aide de roseau à la pointe taillée, leurs caractères. Ce matériau issu du sol était bien pratique, malléable, léger et pouvait en outre être soit recyclé (par simple trempage pour reformer de nouvelles tablettes), soit pérennisé par la cuisson au soleil ou dans un four. De leurs fertiles vallées du Tigre et de l’Euphrate, les Mésopotamiens savaient utiliser parfaitement leur première ressource naturelle, ce limon fertile déposé par l’eau des fleuves, qu’ils employaient aussi pour construire et fabriquer les ustensiles de la vie quotidienne.


Ce matériau était même considéré alors comme un élément primordial puisque c’est d’une motte de cette terre, mêlée à du sang et de la chair d’un dieu immolé, que pour les anciens Mésopotamiens le dieu Eridu, maître de l’océan, avait créé la vie. D’ailleurs, d’après la Bible, Adam est également né de la terre. Les Testaments rapportent aussi des passages où Jésus utilise l’argile, comme lorsqu’il redonne la vue à un aveugle en lui mettant de la terre sur les yeux ! Le Coran cite l’argile et la terre dans leur dimension symbolique, religieuse, mais sans référence à des utilisations thérapeutiques.


20Les anciens Égyptiens nous ont également légué des tablettes gravées, mais ils utilisaient aussi l’argile de bien d’autres manières, comme pour les soins et pour la momification.


Les médecins grecs et romains connaissaient les vertus de cette terre particulière pour la santé humaine. Dioscoride, Pline l’Ancien (Histoire naturelle) et Galien ont ainsi évoqué l’utilisation de ce matériau. Les enveloppements et les bains à l’argile faisaient partie des soins prodigués dans les thermes. Les Romains blanchissaient leur linge dans une eau argileuse (terre à foulon).


Au Moyen Âge, l’argile était un matériau souvent utilisé pour soigner. Ainsi, le Perse Avicenne, considéré comme un grand médecin et savant, cite douze types d’argiles différentes et leur utilisation, en usage externe et par voie interne, en particulier comme remède antipoison.


Les débuts de la filtration de l’eau destinée à alimenter les villes se sont faits grâce à des lits de sable et d’argile. Les thérapeutes du début du siècle dernier recouraient également à l’argile pour soigner de nombreuses affections, par voie externe comme par voie interne. Durant la Première Guerre mondiale, les soldats français de certains régiments ayant eu de la moutarde additionnée d’argile (utilisée comme gélifiant) résistèrent particulièrement mieux que d’autres à la dysenterie. En Russie, les soldats recevaient des compléments alimentaires d’argile.
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